commerce a déjd recens& les opinions d'un grand nombre d'industries
américaines. 11 a recherch& les vues des industriels sur les
int8réts 3 poursuivre dans leurs secteurs respectifs. 1a partie am8ricaine

a ses idées propres quant aux secteurs qui pourraient &tre englob&s dans le

programme de travail conjoint.

Les deux parties sont bien conscientes que 1'activit& doit é&tre
soigneusement gérée. Il est &vident qu'aucune des deux parties ne veut

susciter des attentes irr&alistes ou des préoccupations inutiles.

I1 s'agit donc essentiellement d'un effort conjoint - assorti
d'un programme de travail cammun - pour rechercher des arrangements

susceptibles d'avantager les deux parties.

Le processus en est encore 2 la phase préliminaire. Aucune des
parties n'a de mandat de négociation, mais nous proc&dons aux analyses
nécessaires et nous commengons les consultations qui, en temps cpportun,
fourniront 3 chaque gouvernement une solide base pour la prise de

décisions. Le processus n'est ni dangereux ni irresponsable; il est

r8aliste.

Le 17 février, j'ai rencontr& Bill Brock pour faire le point sur
les progr2s r6alis&s, pour &changer des id&es et pour mieux dé&finir notre
travail commun. Nous nous sommes entendus sur une liste prioritaire de
Secteurs que les deux parties examineront. La liste camprenait l'acier, le

matériel et les intrants agricoles, les march&s publics, notamment en ce




